
Mes chers amis,
Jour de joie, jour d’allégresse que ce jour 

de la fête de l’Action de Grâce où nous 
remercions Dieu d’une manière particu-
lière.

Soyons, là où nous sommes, des exemples 
de paix, de joie et d’action de grâce.

Le monde a besoin de chrétiens qui 
vivent et qui montrent leur bonheur de faire 
la volonté de Dieu quoiqu’il leur en coûte.

Faire la volonté de Dieu doit nous garder 
dans la joie et nous maintenir dans l’action 
de grâce à l’exemple de la Vierge Marie 
chantant son Magnificat et comme les Saints 
qui nous ont précédé, tel un Saint François 
d’Assise qui rendait grâce à Dieu en toute 
circonstance pour notre sœur la nature, les 

arbres, les fleurs, les oiseaux, les poissons, 
l’eau et le feu ; tel un Saint Joseph Benoît 
Cottolengo qui à tout instant, disait avec 
bonheur « Deo gratias ! » Rendons grâces 
à Dieu !

La sainteté c’est accepter la sainte volonté 
de Dieu et en l’acceptant être dans l’action 
de grâce.

Mes chers amis, bénissons le Seigneur ; 
rendons grâce au Seigneur car Il est bon, 
car Il est doux, car éternel est son amour !

Que la bénédiction du Dieu Tout-Puissant, 
Père, Fils et Saint Esprit descende sur vous 
tous et y demeure à jamais! +

 
Monseigneur Jean Marie +snd

Fondateur de la Fraternité Notre Dame 



Rendez grâces au Seigneur car Il est bon !

En plein hiver, dans une rue de New York, une de nos religieuses 
aperçoit un pauvre aux cheveux blancs, dans un fauteuil roulant, 
essayant de se mettre à l’abri du froid dans le recoin d’une porte 
cochère. Elle s’approche pour lui offrir un sandwich et lui demande 
avec un gentil sourire : “Comment allez-vous aujourd’hui ?” Un 
grand sourire alors vient illuminer son visage et une étincelle s’allume 
dans ses yeux: “I am blessed!” (Je suis béni !) Quel enseignement 
recevons-nous des pauvres ! Cet homme dénué de tout et même du 
nécessaire se considère comme béni de Dieu et ne trouve à dire qu’un 
mot d’action de grâces.

Ces pauvres que nous rencontrons chaque jour et pour lesquels, sur 
les conseils et l’exemple de Monseigneur Jean Marie, les Serviteurs 
et Servantes de Notre Dame, ainsi que nos volontaires déploient tous 
leurs efforts et des trésors d’ingéniosité, ces pauvres ne font pas partie 
d’un groupe anonyme de personnes inconnues, sans intérêt, mal 
habillées, qui dérangent notre vie et notre conscience : chacun a un 
visage, un cœur, une histoire. Nos prêtres et Religieuses qui les servent 
peuvent en témoigner. Ce sont des liens d’amitié qui se créent, mêlés 
de respect et de gratitude. Dans nos services de distribution alimen-
taire ou de visites aux familles pauvres pour leur apporter de l’aide, 
en Illinois, à New York, Californie, Michigan, Pennsylvanie ou 
Wisconsin ; nous les côtoyons tous les jours.

Ainsi un jour, une dame est venue en pleurant pour demander si 
nous avions un gâteau d’anniversaire pour sa fille de 6 ans ; son tout 
petit travail lui permettant juste de payer ses factures, elle n’avait pas 
d’argent pour lui en acheter un.

Ce sont des centaines de familles, dans chacune de nos maisons, 
qui reçoivent cette aide alimentaire chaque semaine, et elles sont en 
nombre croissant. Plusieurs disaient récemment : « Que ferions-nous 
sans cette aide ! Vous nous donnez de tout, que Dieu vous bénisse 
pour cela !» Bien des personnes ont dit que la nourriture que nous 
leur procurons chaque semaine leur permet d’économiser sur ce dont 
ils disposent pour vivre chaque mois. Ils considèrent cela comme 
une grande bénédiction. Ils ont tellement besoin de cette aide qu’ils 
arrivent parfois très tôt à l’endroit de la distribution pour être sûrs de 
ne pas manquer leur tour. Bien souvent nous trouvons tôt le matin 
une file de personnes ; certaines sont là depuis 3h30 du matin, parfois 
couchées à côté de leur chariot.

A San Francisco, CA, une dame, bien malade, vivait dans une toute 
petite pièce, d’un immeuble voisin de chez les Sœurs. Elle venait 
régulièrement prendre ses repas à notre restaurant gratuit, et parfois 
elle s’arrêtait en dehors des horaires mais les Sœurs arrivaient toujours 
à lui trouver quelque chose. Après une longue absence nous l’avons 
revue dans la rue, toute contente : nous remerciant de l’avoir aidée 
pendant plusieurs années car maintenant elle vit dans un petit apparte-
ment ; elle ne se drogue plus et ne boit plus depuis 2 ans.

Un de ces malheureux nous exprima sa reconnaissance : « Merci 
beaucoup, car vous m’avez donné à manger et vous m’avez donné 
l’espoir ; maintenant je ne me drogue plus et ne bois plus depuis plu-
sieurs années. »

- Chicago, IL colis alimentaires - 

- Detroit, MI visite de l’aéroport
avec les enfants de notre quartier - 

- Scranton, PA au service
de la jeunesse - 

- Au Niger beaucoup de
dévouement envers les enfants - 



En 2022 une dame de New York, âgée d’une 
soixantaine d’années est venue en pèlerinage à notre 
église de Scranton ; elle eut la joie de faire sa première 
Communion en même temps que ses deux petits-enfants. 
Plus tard, elle a eu un cancer du sein dont elle a été 
opérée. Après un certain temps, elle n’avait plus 
aucune trace de cancer.

En mars 2024, sur le conseil de son médecin, elle 
reçut le vaccin de l’hépatite B. Une semaine plus tard, 
ses jambes sont devenues tellement faibles qu’elle ne 
pouvait plus marcher et dut de nouveau être hospitalisée : 
elle a été diagnostiquée avec la maladie de « William 
Barrey » donnée par le vaccin, qui détruit et paralyse 
les muscles et les nerfs. Tombée dans le coma, dix 
jours plus tard dans la nuit, sa famille a téléphoné pour 
informer Monseigneur Jean Marie qu’elle était sur le 
point de mourir. Celui-ci envoya aussitôt un prêtre et 
une religieuse de notre église pour qu’elle reçoive le 
sacrement des malades. Dans l’après-midi qui suivit, le 
compte de ses globules rouges dans le sang commença  
à augmenter et tout parut redevenir normal. Elle rouvrit  
les yeux sans se rappeler de rien. Aujourd’hui, elle parle, 
mange et recommence à marcher normalement. Son 
grand désir est de revenir à Scranton pour remercier 
la Très Sainte Vierge Marie et les prières de Monseigneur 
Jean Marie. Toute sa famille est si reconnaissante envers 
la Fraternité Notre Dame et Monseigneur Jean Marie 
pour ce si grand miracle.

A Détroit, MI, une jeune femme, mère de deux 
enfants, a été victime d’un très grave accident sur 
l’autoroute, percutée par un véhicule qui roulait à 
contre sens. Elle a eu la cage thoracique enfoncée, les 
poumons endommagés, multiples fractures aux deux 
jambes et aux bras et elle a passé 6 mois dans le coma. 
Monseigneur Jean Marie a envoyé un de nos prêtres 
pour lui administrer le sacrement des malades. A partir 
de ce moment-là, elle a commencé à bouger peu à peu 
pour finalement sortir de l’hôpital. Chaque fois que les 

Sœurs lui rendent visite, elle reprend espoir et retrouve 
le goût à la vie ; elle fait tout pour s’en sortir afin de 
pouvoir à nouveau s’occuper de ses filles. Priez pour 
elle.

Chaque semaine les Sœurs s’occupent du programme 
après l’école pour les enfants du quartier. Dans une de 
ces familles, elles ont constaté une pauvreté extrême. 
La porte d’entrée ne tenait plus que par un gond, ils 
manquaient de tout. Aussitôt, Monseigneur Jean Marie a 
envoyé des prêtres pour réparer la porte et apporter des 
meubles, les Religieuses ont apporté de la nourriture, 
des chaussures et des vêtements pour les enfants. En 
voyant cela, une voisine s’est exclamée : « C’est bon 
d’avoir des gens comme vous dans le voisinage, qui 
prennent soin des familles dans le besoin !»

Toujours à Detroit, MI, une petite fille de 6 ans ne 
parlait plus. Ayant reçu la bénédiction de Monseigneur 
Jean Marie, elle a commencé peu après à dire : « Papa ! 
Maman !» Imaginez la joie des parents !

Une autre petite fille de 4 ans, au village du 
Fréchou, en France, si cher à nos cœurs, le berceau 
de notre Congrégation, est venue passer la Semaine 
Sainte avec ses parents. Cette petite Marie a déjà reçu 
de sa maman une bonne éducation chrétienne ; elle est 
bien instruite du Mystère de la Rédemption et son petit 
cœur d’enfant s’est bien uni aux souffrances de Jésus 
et Marie durant cette Semaine Sainte. Au soir de la 
Veillée pascale, à la vue de la statue triomphante de 
Jésus ressuscité, Marie s’écrie, le visage radieux et les 
yeux brillants de joie : « Regarde maman ! Jésus ! Il 
a gagné !»

 
Quelques mois plus tard, Sœur Elise Marie de la 

Vierge Douloureuse est montée au Ciel presque âgée 
de 100 ans après une vie toute remplie de prière et de 
bonnes œuvres. Sœur Marie Sabine l’a entourée pendant 
plusieurs années d’une manière admirable avec un 

- Sanctuaire de l’Ecce Homo devant lequel 
Notre Dame du Fréchou, 

Mère de Miséricorde et Mère de l’Eglise, veille -

Un grand merci à Soeur Mary Remy, notre paysagiste !
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dévouement, une patience et une affection de tous les 
instants.

Dans chacun de nos Sanctuaires, les mois d’été 
voient les activités redoubler : entretien ou rénovation 
des églises et différents bâtiments, les pelouses et jardins 
ne sont pas négligés car ils contribuent à la beauté des 
lieux. Le visiteur ou le pèlerin fidèle sont touchés par 
une grâce particulière : « On ressent toujours la paix 
quand on vient à votre Monastère. »  

Les cours de catéchisme et les études de la Bible 
pour adultes sont bien fréquentés dans chacune de nos 
églises et apportent un grand bien au sein des familles qui 
vivent tourmentées par différents problèmes matériels 
ou spirituels. Une maman nous a confié qu’elle est très 
reconnaissante de l’appui qu’elle trouve auprès de la 
Fraternité Notre Dame ; elle en ressent un grand bienfait 
jusque dans son foyer, elle voit que ses enfants changent 
et qu’ils ont un meilleur comportement.

A Scranton, PA, au retour de leur église pour la 
Messe du dimanche, une famille a vu notre procession 
de la Fête Dieu. En voyant avec quelle dignité le Saint 
Sacrement était mis à l’honneur et les différents reposoirs, 
ils se sont joints à la procession et sont devenus fidèles 
de la Messe du dimanche, du catéchisme et de l’étude 
de la Bible pour les adultes. Un autre paroissien ne cesse 
de raconter qu’après avoir été éduqué dans la religion 
catholique depuis sa petite enfance, il avoue qu’il ne 
connaissait rien. Il dit avoir reçu chez nous les lumières 
du Saint Esprit, c’est avec Monseigneur Jean Marie 
qu’il a tout appris de la religion. D’ailleurs une retraite 
prêchée par ce dernier a donné lieu à de nombreuses 
conversions spectaculaires. Plusieurs personnes ont 
témoigné qu’elles ont vraiment été éclairées pour 
changer de vie et ont pu faire de bonnes confessions. 
Cette retraite les a affermis dans leur foi et tous prient 
énormément pour Monseigneur Jean Marie qu’ils 
considèrent vraiment comme leur Père, leur Pasteur.  

Le vol furtif d’un geai bleu, un ballet de papillons 
au-dessus d’un champ de luzerne en fleur, un lapereau ou 
une biche qui traverse le chemin, une nichée d’oisillons 

qui gazouillent sous un rebord de toiture, une famille de 
grues qui s’avance majestueusement avec leurs deux 
petits, les alpagas qui broutent consciencieusement leur 
territoire, les agneaux délivrés pour l’été de leur chaud 
manteau de laine et qui se précipitent pour rentrer au 
bercail le soir, une nichée de canetons qui se dandinent 
derrière leur maman, les chatons qui s’ébattent ou 
apprennent à chasser, tout cela ne peut nous faire oublier 
les incontournables rangs de haricots, de courgettes, de 
concombres et de tomates qu’il faut récolter chaque jour 
afin d’approvisionner nos marchés et nos magasins. Quant 
aux immenses étendues de l’Ermitage Saint François, 
elles sont confiées aux bons soins des Religieux : les 
oignons, navets, salades, carottes, betteraves avec les 
précieux vergers de pommiers et l’impressionnante 
basse-cour (poules, canards, oies, cailles, dindes, 
pintades) sans oublier les lapins et les cochons ni nos 
bonnes abeilles !

Tout ceci s’ajoute à la pâtisserie St Roger Abbaye 
et au restaurant de Saint Francis Hermitage où se 
dévouent nos Sœurs pâtissières et cuisinières ; les 
Religieux s’occupent des animaux, entretiennent la 
ferme et les vergers, fabriquent le délicieux jus de pomme 
et le vinaigre de cidre biologiques tant prisés de nos 
clients. Tout ceci afin que vive la Fraternité Notre Dame. 
En effet, les donations sont loin d’être suffisantes pour 
subvenir aux besoins de notre Congrégation. Suivant 
la tradition monastique, Monseigneur Jean Marie a 
organisé ces productions de qualité pour supporter nos 
œuvres de charité ainsi que les Missions demandées par 
le Ciel.

Soyez donc bénis et remerciés, vous tous amis fidèles 
qui aidez nos œuvres, nous avons besoin de votre appui 
et de votre prière. Tous ces malheureux que nous aidons 
de votre part vous ouvriront un jour les portes du Ciel et 
à l’approche de cette belle fête de l’Action de Grâces, 
écoutons Notre Dame qui nous dit : « Mes petits enfants, 
vous devez chaque jour rendre grâce à Dieu pour tout 
ce qu’Il fait pour vous. Vous demandez beaucoup et cela 
est bien ! Mais ne soyez pas ingrats envers votre unique 
Bienfaiteur. Soyez dans l’action de grâce et publiez ses 
bienfaits. ».

Sœur Marie Christine
de la Trinité  +sndFraternite Notre Dame
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